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Plusieurs personnalités,
dont le vice-président de la
République, Pierre-Claver
Maganga Moussavou, et
quelques membres du
gouvernement, à l'exemple
du ministre d'Etat chargé
de la Culture, Alain-Claude
Bilie-By-Nze, ont pris part à
la messe dite en la cathé-
drale Notre-Dame de l'As-
somption de Libreville.

DE 15h à 17h. Soit deuxheures. Comme initiale-ment prévu dans le pro-gramme protocolaire, c'estle temps qu'a duré, hier, enla cathédrale Notre-Damede l'Assomption, la messedite pour le repos de l'âmede l'artiste Jean-ChristianMackaya ma Mboumba, dit“Mackjoss”. Décédé le 17avril 2018 au Centre hospi-talier universitaire de Li-breville (CHUL). Au regard de la dimensionculturelle de l'homme, ensa qualité de “Baobab”qu'ilétait reconnu de la mu-

sique gabonaise, plusieurspersonnalités, parents,amis et connaissances ontassisté à la messe dite parl'abbé Serge-Patrick Ma-bickassa, vicaire dominicalà St-Pierre. «Oui, je me lève-
rai, et j'irai vers mon Père.
Vers toi Seigneur j'élève
mon âme; je me confie en
toi, mon espoir. Vois mon
malheur, regarde ma peine;
tous mes pêchés, pardonne-
les moi. Mon coeur a dit : je
cherche ta face; Entends
mon cri, pitié réponds-moi.
Vers toi, Seigneur, je crie et
j'appelle; ne sois pas sourd,

ô toi mon Rocher”. Telle futla liturgie d'entrée.La suite, on pouvait enten-dre, en première lecture, cerefrain sur la méditation :
“Entre tes mains, Seigneur
Jésus, je remets mon esprit”.Puis, des cantiques et ver-sets bibliques, certainstirés du Livre d'Esaïe. L'of-fice religieux d'hier a étéun moment de communionspirituelle. Mieux, une “re-
visitation” de la philoso-phie de la vie. Celle qui doitrappeler à l'homme, mêmedans toute sa puissance,qu'il est de “passage sur

terre”. D'où l'invite faite à l'assem-blée par l'abbé, de semerl'amour tout au long denotre existence. “Car pous-
sière il est né, poussière
l'homme retournera” ,dixitl'abbé Mabickassa. Comme quoi : “Tout ce qui
a un début a une fin”. Pourpreuve, après avoir bercépendant des décennies  desgénérations entières par samusique, Mackjoss a finipar passer l'arme à gauche.A 72 ans presque. Aprèsavoir vécu une vie bienremplie. Musicalement

parlant. Catholique bonteint. Baptisé et confirmé,la messe d'hier a été, enquelque sorte, son ultimecommunion avec sa com-munauté. Va en paix “ya
kaye”. A chacun son tour !Puisque, ici bas, comme l'asi bien rappelé l'abbé SergePatrick, “il n'y a personne
qui soit éternelle”.Après l'office religieux, sadépouille mortelle a été ex-posée au Palais des sportsde Libreville. Pour un hom-mage populaire. (Nous yreviendrons).

Une messe pour le repos de son âme
Musique/Obsèques de Mack Joss, hier à Libreville

Christian KOUIGA
Libreville/Gabon

Parents, amis et connaissances ont assisté à la
messe dite pour le repos de l'âme de Mackjoss.
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Les officiels lors de l'office religieux.
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Avant le Palais des sports, la bière de Mackjoss a été
exposée en la cathédrale Notre-Dame de l'Assomp-

tion pour une messe.
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Une dotation de Gabon
special economic zone
(GSEZ) remis hier au secré-
taire général adjoint du mi-
nistère de la Santé, Guy
Patrick Obiang. 

APRÈS l'opération ophtal-mologique "Vision pour
tous", lancée il y a près detrois semaines au Centrehospitalier universitaired'Owendo ( CHUO), l'opé-rateur Gabon special eco-nomic zone (GSEZ) aprocédé hier, jeudi 03 mai2018, à la remise d'unevingtaine d'ambulancesmédicalisées au ministèrede la Santé. C'était à la fa-veur d'une cérémonie offi-cielle organisée au NewOwendo international port. La dotation, d'une valeur

de 350 millions de francsCFA environ vient ainsirenforcer la capacité enmatériel roulant (ambu-lances notamment) desstructures sanitaires desneuf provinces que comptele Gabon. Toute chose vi-sant à améliorer l'offre et laréponse médicales, en faci-litant le transport des

équipes de premiers se-cours pour les interven-tions d'urgence, et la priseen charge immédiate desmalades dès l'accès à borddesdits véhicules. Mais sur-tout la mise en place du ré-seau de maternité envisagépar ledit ministère, dans lecadre de sa politique degratuité des accouche-

ments. 
« GSEZ a toujours placé le
développement durable au
cœur de sa stratégie et
mène des actions sociales
dans les neuf provinces du
Gabon, à l'instar de la
construction d'écoles, de
dispensaires, l'installation
de pompes à eau et de pan-
neaux solaires, le don de

matériel scolaire, médical,
etc. (…) Notre volonté est
d'accompagner les Gabo-
nais dans le développement
de leur pays. On dit toujours
que le développement d'un
pays, ce sont ces hommes.
Les hommes, c'est en prio-
rité leur santé, leur dévelop-
pement. Et, en ce sens, nous
avons choisi la santé pour
nous assurer que le devenir
du Gabon sera bien protégé
(...). La remise de ces ambu-
lances fait partie du pro-
gramme de GSEZ pour
l'année 2018, qui prévoit
plusieurs actions d'enver-
gure relatives à la santé, à
l'instar du programme oph-
talmologique "Vision pour
tous"», a indiqué LeatittiaDhelot, représentante deGSEZ. Occasion pour le secrétairegénéral adjoint du minis-tère de la Santé, Guy Pa-trick Obiang Ndong, qui areçu les clés du matériel

roulant, de remercier le do-nateur. « Les ambulances
que vous venez de nous don-
ner vont nous permettre de
sauver des vies car, dans
nos structures sanitaires,
nous avons, certes, des am-
bulances qui datent déjà de
quelques années. Cette do-
tation permettra facilement
de transférer les malades
d'une structure à une autre.
Mais aussi d'aller secourir
des accidentés de la voie pu-
blique qui, parfois, traînent,
gisent pendant des heures
parce que notre dispositif
de service d'aide médicale
d'urgence pose quelques
difficultés en matière de
transport médicalisé. (...).
(...) Et, je puis vous rassurer
que le ministère de la Santé
fera bon usage de ce joyau
que vous venez de nous of-
frir. Nous serons très rigou-
reux sur l'utilisation de ces
véhicules», a promis le SGAdu ministère de la Santé.

Vingt ambulances médicalisées pour le ministère de la Santé
Soutien à la santé publique

Anita J. TSOUMBA
Libreville/Gabon
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APRÈS le succès de sapremière sortie l'an der-nier, la grande école inter-nationale demanagement, Bem Dakar,organise ce samedi 05mai sa deuxième éditionde "Journée portes ou-vertes" (JPO) à Libreville.L’événement, qui va se dé-

rouler à l’hôtel Triomphal(derrière l'UOB), aurapour objectif de mieuxfaire connaître cet établis-sement, présenter les pro-grammes et recruter denouveaux étudiants pourla prochaine rentrée aca-démique. 
« Nous voulons transmet-
tre à nos étudiants la cul-
ture de l’excellence. C’est
pourquoi, le recrutement
en formation initiale se
fait uniquement sur

concours, avec plusieurs
épreuves écrites, suivies
d’un entretien de motiva-
tion devant un jury pour
intégrer dans nos pro-
grammes les meilleurs po-
tentiels», a indiqué OmarThiam, directeur de l'in-novation et du marketingde Bem Dakar.Dans un monde dominépar la globalisation et laproactivité, BEM Dakar,1ere Busines schoold’Afrique noire franco-

phone (selon le classe-ment Jeune Afrique), sepositionne comme l’écolede référence en matièred’enseignement du mana-gement en Afrique. L’am-bition de cette institutionest de promouvoir, dansl’enseignement supérieurafricain, les valeurs derespect, d’excellence, d’in-ternationalisation etd’employabilité.

Bem Management School, de nouveau à Libreville
Enseignement supérieur

JMN
Libreville/Gabon

L'équipe de Bem Dakar en campagne dans les ly-
cées et collèges de Libreville l'an dernier.
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Le secrétaire général adjoint du ministère de la Santé, Guy Patrick Obiang (d),
recevant symboliquement les clés des véhicules. Photo de droite : Vue partielle

des ambulances médicalisées offertes par GSEZ.


